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Ça roule pour les taxis solidaires !
Le centre social de Breteuil met en relation des habitants à mobilité réduite de vingt-trois villes 
rurales  avec des conducteurs volontaires. Plus de 80 transports ont été assurés depuis janvier.

BRETEUIL

PAR CORINNE FOURCIN

«J
e  rev ie n s  vou s
chercher dans une
heure et on ira sur
le marché. A tout à
l’heure ! » Annie,

74 ans, vient de déposer Jacqueline,
80 ans, devant le cabinet de son kiné 
à Breteuil. Après les courses qu’elle
rangera dans le coffre de sa voiture, la
Britulienne ramènera la pétillante
octogénaire chez elle, dans le village
voisin de Troussencourt. Depuis
qu’elle a perdu son mari, le seul dans 
le couple qui conduisait, Jacqueline 
utilise le service de transport solidai-
re mis en place par le centre social de 
Breteuil sur vingt-trois communes.

« C’est formidable ! Je ne sais pas
comment je ferais sans ça ! » confie 
avec enthousiasme la retraitée. 

« Mes enfants habitent loin. Les amis, 
on peut les solliciter mais il ne faut 
pas exagérer. » De son côté, Annie, 
chauffeur volontaire, apprécie ce 
moment d’échange et de convivialité.
« Je rencontre des gens que je 
n’aurais jamais connus autrement et 
j’ai le plaisir de rendre service, con-
firme la retraitée. Ça permet aussi 
d’oublier les soucis du quotidien. »

Un an après le lancement de ce
service social novateur, le bilan est 
aussi souriant que Jacqueline et An-
nie. Plus de 80 transports ont été as-
surés depuis le début de l’année par 
cinq volontaires, qui reçoivent une 
indemnité pour couvrir leurs frais à 
hauteur de 40 centimes du kilomètre.

Au total, vingt-trois personnes en
ont bénéficié. En très grande majorité
des seniors, même si le service 
s’adresse à tous ceux qui rencontrent
des problèmes de mobilité, comme 
un père ou une mère de famille ne 
disposant pas de véhicule, ou les de-

mandeurs d’emploi. Des difficultés 
prégnantes dans un secteur rural où
seules deux lignes de bus interurbai-
nes sont en service et où la gare
SNCF se situe à plusieurs kilomètres 
du centre-bourg.

S’inscrivant parfaitement dans le
dispositif de lutte contre l’isolement 
des personnes âgées, l’action est 
soutenue financièrement par la Cais-
se d’assurance retraite et de la santé 
au travail (Carsat). « Le bilan montre
qu’on répond à un besoin », souligne 
Virginie Sorel, coordinatrice du sec-
teur animation collective et famille 
au centre social. Avec Lucile Leroy, 
animatr ice du service « Bien 

vieillir », elle voit « des personnes
âgées qui refont des choses qu’elles 
ne faisaient plus. Comme aller chez
le coiffeur, par exemple. »

« Les journées sont longues quand
on ne peut pas sortir de chez soi », té-
moigne Colette, 75 ans. Devenue 
malvoyante, elle ne peut plus con-
duire. Depuis qu’elle profite du servi-
ce de transport solidaire, elle dit se 
sentir « plus libre ». Annie l’emmène 
régulièrement chez le médecin ou
faire ses courses. D’autres fois, c’est 
Martine, 46 ans, qui fait le chauffeur 
pour l’emmener aux activités du
centre social. « Me sentant isolée, je 
cherchais à faire du bénévolat, ra-
conte-t-elle. Aujourd’hui, j’ai le senti-
ment d’être utile et ça crée des liens. »

@LeParisien_60

¥Renseignements au centre social 
rural de Breteuil, 4, rue Raoul-Leva-
vasseur. Tél. 03.44.80.08.08.

Troussencourt, le 6 juillet. Jacqueline, 80 ans (à gauche) peut se rendre à son rendez-vous chez le kiné à Breteuil grâce à Annie, qui l’emmènera ensuite au marché.

CREIL

Elles apprennent
à faire du vélo

sur le tard P. IV

VAUMOISE

Tous les enfants 
seront-ils 
accueillis 

à la rentrée ? P. II

BEAUVAIS

Le skatepark,
c’est pour

bientôt  ! P. III

LP
/P

A
U

LI
N

E
 R

O
U

Q
U

E
TT

E
-L

E
C

LE
R

LP
/V

A
LE

N
TI

N
 D

E
P

R
E

T

CYCLISME PAGE V

Le jeune Nogentais va 
goûter au monde pro

TRANSPORTS PAGE VIII

Quand le métro 
prend l’eau

TW
IT

TE
R

/@
A

N
TO

IN
E

D
E

P

SECTEUR
PAR SECTEUR
l'actualité de votre

département

LP
/C

.F
.

14° 21°

« DES PERSONNES ÂGÉES 
REFONT DES CHOSES 

QU’ELLES NE FAISAIENT 
PLUS. COMME ALLER 
CHEZ LE COIFFEUR. »

LUCILE LEROY, ANIMATRICE 
DU SERVICE « BIEN VIEILLIR »

milibris_before_rename
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CREIL

PAR PAULINE ROUQUETTE-LECLER

ELLES SONT HUIT FEMMES du quar-
tier Rouher, à Creil, à suivre la forma-
tion gratuite proposée par le centre 
social Georges-Brassens et l’Au5v, 
l’association des usagers du vélo, des 
voies vertes et véloroutes des vallées 
de l’Oise. Depuis une semaine, elles 
ont suivi onze séances intensives qui 
s’achèvent aujourd’hui par une 
« sortie en milieu apaisé » dans le 
quartier. 

Frédéric Schneider, éducateur,
note une incroyable progression. 
Certaines n’avaient jamais touché 
une bicyclette de leur vie. Désor-
mais, il l’assure, « elles sont prêtes à 

circuler sur la route ». Pourtant, la 
météo de ces derniers jours ne les a 
pas aidées. 

Elles étaient trois à assister à
l’avant-dernière session, hier. Mères 
de famille pour la plupart, ne dispo-
sant pas du permis de conduire pour 
certaines, cette semaine était l’occa-
sion pour ces quadragénaires de 
s’ouvrir à de nouveaux horizons. 
Aussi bien personnels que profes-
sionnels. « L’usage du vélo est un 

motif d’insertion professionnelle, 
souligne Frédéric Schneider. Si elles 
sont indépendantes, elles pourront 
accéder plus facilement à l’emploi. »

L’éducateur les suit de très près.
N’hésitant pas à guider Ruzanna en 
prononçant quelques mots d’armé-
nien, la langue natale de la jeune 
femme. « On travaille aussi sur la 
confiance en soi, ajoute-t-il. On veut 
leur montrer qu’en s’accrochant un 
peu, on progresse vite. »

Du côté des cyclistes, la formation
est très appréciée. « C’est super, et ça 
nous permet de retomber en enfan-
ce », plaisante Juliana qui se réjouit 
d’avance à l’idée de pouvoir se bala-
der à vélo avec sa fille. Une deuxième
session est d’ores et déjà prévue le 
7 août à Montataire, à destination des 
habitants du quartier des Martinets.

SENLIS

« D’ICI À LA FIN AOÛT, le très haut 
débit aura fait son entrée dans plus 
de 4 000 foyers » dans et autour de
Senlis. Jérôme Bascher, vice-prési-
dent (LR) du conseil départemental 
et président du syndicat mixte Oise 
très haut débit (SMOTHD) ainsi que 
Salvatore Tuttolomondo, directeur
des relations régionales Nord de 
SFR, ont annoncé les derniers déve-
loppements du programme d’im-
plantation de la fibre optique dans le 
sud de l’Oise.

Avec cette technologie, la durée
de téléchargement - légale - d’un
film de 700 Mo, par exemple, ne de-
mande que 7 secondes, contre 
5 minutes avec l’ADSL.

PLUS DE 5 300 LOGEMENTS
Avant la fin de l’été, Aumont-en-Ha-
latte, Barbery, Chamant, Courteuil,
Mont-l’Evèque, Montépilloy, 
Ognon, Senlis et Villers-Saint-
Frambourg entreront dans une 
nouvelle ère de performance nu-
mérique. Une rapidité de connexion
et de débit que connaissent déjà les 
communes de Borest, Brasseuse, 

Fontaine-Chaalis, Montlognon, Ra-
ray et Rully, déjà raccordées à la fi-
bre optique.

« Fin août, plus de 5 300 loge-
ments et locaux professionnels ré-
partis sur quinze communes de l’in-
tercommunalité Senlis Sud Oise 
seront éligibles », résument Jérôme
Bascher et Salvatore Tuttolomondo. 
Po u r  F l e u r i n e s ,  Po n t a r m é 
et Thiers-sur-Thève, il faudra enco-
re patienter un peu. Les travaux de 
déploiement sont en cours dans la 
première et sont programmés en 
2018 pour les deux autres.

 HERVÉ SÉNAMAUD

BREUIL-LE-VERT

LA CHASSE aux dépôts sauvages 
d’ordures ou de gravats sur le ter-
ritoire de Breuil-le-Vert est ouver-
te. Dernier fait en date, mercredi, 
lorsqu’un camion a déversé à plu-
sieurs reprises des vitrines et des
étagères, sur un chemin. Des dé-
tritus qui provenaient d’un maga-

sin de Clermont, en rénovation. 
Une plainte a été déposée dès le 
lendemain par l’équipe municipa-
le du maire (SE), Jean-Philippe Vi-
chard. Avec le concours de la poli-
ce municipale de Clermont et de la
gendarmerie, l’auteur du dépôt a 
été rapidement identifié et con-
traint par les forces de l’ordre de 
recharger ses gravats pour les
conduire dans une déchetterie.

BORAN-SUR-OISE

VOUS ÊTES PASSIONNÉ de jardi-
nage ? La Communauté de com-
munes Pays de Thelle et Ruraloise 
est à la recherche de plusieurs ré-
férents pour étoffer son réseau de 
jardiniers bénévoles. Celui-ci est 
composé d’habitants de la com-
munauté de communes, principa-
lement formés au compostage.
L’objectif : répondre aux questions 
des habitants, les guider et leur 

apporter son expérience, notam-
ment lors d’organisation d’événe-
ments. Mais c’est aussi l’occasion 
de discuter entre jardiniers réfé-
rents pour échanger astuces et 
bons plans.

¥Pour devenir référent jardinier, 
envoyez votre candidature à :
Communauté de communes
Pays de Thelle et Ruraloise, 
7, avenue de l’Europe, Neuilly-
en-Thelle, ou par mail à gestion-
desdechets@paysdethelle.fr
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L’ACTU PRÈS DE CHEZ VOUS

Devenez référent jardinier

Contraint de ramasser ses 
kilos d’ordures abandonnés

QUOI DE MIEUX qu’un saut dans la piscine pour se rafraîchir pendant 
l’été ? Jusqu’au 31 août, la piscine de Creil est gratuite tous les après-midi, 
du lundi au vendredi, pour les Creillois âgés de 10 à 17 ans et les moins de 
10 ans accompagnés obligatoirement d’un adulte. Comment en 
bénéficier ? Il suffit de se rendre sur le site Creil Bords de l’Oise 
(www.creil.fr/creil-bords-oise-2) où vous aurez la possibilité de créer 
une carte « La piscine en été ». Il est impératif de se munir d’une photo 
d’identité, d’un justificatif de domicile ainsi que d’une carte d’identité.

¥Gratuit pour les enfants de 14 heures à 16 h 30. Le reste de la journée : 1 € 
pour les enfants/2 € pour les adultes 1, rue de la République. 03.44.67.25.32.

BON PLAN
La piscine de Creil gratuite 
tous les après-midi pour les enfants

A bicyclette avec Juliana, 
Zarema et Ruzanna... 

Grâce à une formation gratuite et intensive, huit femmes ont appris
à faire du vélo et disposent désormais d’un moyen de locomotion.

Creil, hier. Juliana, Zarema et Ruzanna apprennent à conjuguer équilibre à basse vitesse et respect de la signalisation.

L’Internet à très haut débit 
arrive dans le sud de l’Oise
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“SI ELLES SONT 
INDÉPENDANTES, 
ELLES POURRONT
ACCÉDER PLUS FACILEMENT 
À L’EMPLOI. ”FRÉDÉRIC SCHNEIDER, ÉDUCATEUR
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